
 

Hey-ley-o-la-hey 
 

(texte et musique : Jean-Pierre Clovin) 
 
 
 
 

R. Hey-ley-o-la-hey     Yey     O-hey-ley-la-hey ! 
 
 
 

 Passe la prairie, 
 passe le ruisseau. 
 Le ciel te sourit : 
 c’est ta force d’en-haut. 
 

 Traverse les bois, 
 offre-toi l’été, 
 car ils sont à toi 
 de toute éternité. 
 
 
 

  Quitte les sentiers, 
  marche droit devant, 
  sois la liberté 
  qui siffle dans le vent. 
 

  Dors où tu le veux, 
  choisis-toi ton toit, 
  n’aie pas peur de ceux 
  qui te visent du doigt. 
 
 
 

 Tes compagnons des grands bois, 
 tes amis des forêts, 
 les familiers de tes pas, 
 qu’on les laiss’ vivre en paix. 
 

 Vois-tu, ils sont comme toi, 
 comme toi quand tu ris : 
 ils sont plus heureux qu’un roi 
 au soleil de midi. 
 


